
DISCOURS DE JACQUES SALVATOR  
LORS DE L’INAUGURATION DE LA RESIDENCE CARMEN CARON 

LE SAMEDI 13 OCTOBRE 2012 
 
Madame, Monsieur, chers collègues, 

Nous inaugurons la deuxième résidence étudiante d’Aubervilliers au 84 avenue de la 
République. Notre ville, jusqu’alors peu dotée en logement étudiant, s’équipe peu à peu pour 
recevoir l’importante population estudiantine à venir avec,  outre les universités du territoire, 
le futur conservatoire de musique et le campus Condorcet... Les jeunes actifs ne sont pas 
oubliés, pour autant, 93 chambres leur sont réservées à côté des 156 chambres pour étudiants.  

Ce nouvel équipement portera le nom de Carmen CARON. 

Son engagement et sa disponibilité, tout au long de sa vie, auprès des Albertivillariens, dont 
nous avons tous été les témoins, quelques soient nos choix politiques, nous ont amené tout 
naturellement, dès le lendemain de sa disparition le 28 octobre 2011, à prendre cette décision 
collective.   
  
Sa personnalité a marqué, par ses convictions et son originalité, son empreinte dans notre ville 
durant de nombreuses années et dans des secteurs importants : jeunesse, logement, 
enseignement... Sa présence de 1977 à 2008 au sein du Conseil municipal aux côtés d’André 
KARMAN, de Jack RALITE et de Pascal BEAUDET en témoigne.  
  
Parallèlement, Carmen CARON s’est fortement engagée dans le milieu associatif : Directrice 
de l’OMJA de 1965 à 1975, succédant à Elie METIVIER, puis Présidente de l’association 
jusqu’en 1983. Sportive, elle a beaucoup œuvré pour le Football Club Municipal 
d’Aubervilliers.  
  
Pour les nombreux jeunes d’Aubervilliers qui l’ont croisée, elle incarnait le dynamisme et 
l’enthousiasme. Je faisais partie de ceux-là. 
  
Longtemps présidente du groupe communiste au sein du Conseil municipal, elle s’est 
constamment inscrite dans une tradition militante d’ouverture et de rassemblement des forces 
de gauche et de progrès, à travers ses contacts et ses relations, ses actes et ses interventions 
politiques. 
  
Une autre manière de lui rendre hommage, serait sans doute que la gauche 
albertivillarienne, dans toutes ses composantes, associée aux forces de progrès, fidèle au 
souvenir et au message de cette militante du rassemblement s’interroge dès aujourd’hui sur 
les prochaines échéances électorales. 
La crise et les difficultés peuvent être dépassées dans cette perspective et le rassemblement 
peut prévaloir. 
En ce qui me concerne, je suis prêt avec mon équipe à l’envisager dès maintenant. 
J’invite et encourage les responsables politiques d’Aubervilliers à prendre les contacts et 
initiatives nécessaires. 
 
L’importance et la beauté de ce nouvel équipement, sa vocation sociale illustrent la nature de 
l’hommage que le Conseil municipal unanime souhaite rendre aujourd’hui et demain à notre 
ancienne collègue Carmen CARON. 


